
 

 

DOCUMENT DE PLAIDOYER DES PECHEURS DES COMMUNAUTES DE 
DOEVIKOPE ET KATANGA DANS LE CADRE DU PROJET ETF  

 
Contexte  
 

Dans le cadre des activités de « Les Amis de la Terre-Togo », notre organisation, celle-
ci s’est beaucoup intéressé aux communautés de pêcheurs, revendeuses et 
transformatrices de poissons des localités de Katanga, Gbétsogbé et Doévikopé. De 
nombreuses activités ont été menées avec elles, de même que des échanges sur le vécu 
quotidien des personnes directement concernées et celui de leurs familles.  

Au rang de ces activités figurent les réunions et la conduite d’études. Ainsi, nous nous 
sommes rendu compte des multiples difficultés auxquelles elles sont confrontées en 
termes de jouissance des fruits de leurs activités de subsistance notamment, au regard 
des réalités liées à leur situation géographique qui les expose à de multiples aléas 
climatiques. 

L’objectif recherché par notre démarche est de faciliter les échanges entre le 
gouvernement et les communautés de pêcheurs par la création d’un espace de plaidoyer 
pour renforcer le dialogue entre le gouvernement, les acteurs clés de la pêcherie que 
sont les pêcheurs, les transformatrices de poissons et les revendeuses pour 
l’amélioration de leurs conditions de vie et de travail. 

 
LES CONSTATS RELEVES 

1- Ce que les communautés de pêcheurs ont aimé  
Les communautés sont reconnaissantes des efforts du gouvernement en leur faveur. 
 

 L’Etat les a dotées d’un nouveau port de pêche ; 
 L’Etat leur apporte assistance en cas de sinistre lié à l’érosion côtière ; 
 Le don de 14 navires aux coopératives de pêche ; 
 Les subventions accordées aux pêcheurs pendant la crise de covid-19 ; 
 La cogestion, pêcheurs et Etat du port; 
 Les multiples projets réalisés par l’Etat et les dons en faveur des pêcheurs ; 
  L’installation d’une unité de soins dans l’enceinte du port autonome de Lomé 

(POPEL) ; 
 La détaxation des intrants et matériels pour les pêcheurs exerçant au POPEL ; 
 L’immatriculation gratuite des navires. 

 
2- Ce que les communautés de pêcheurs ont déploré  

 
 Le déversement des déchets industriels par les sociétés, installées sur la côte, 

dans la mer (hôtels, industries.) ; 

 La pollution de la mer par des traces de pétrole et d’huiles usées et qui y sont 
déversées par les navires ; 

 Les revendeuses installés sous les hangars  du marché aux poissons sont 



 

 

trempées par la pluie ; 
 L’absence d’épis dans le long de la côte pour arrêter l’avancée de la mer ; 
 L’absence de vedette pour l’assistance en haute mer (pertes de 2 vies 

humaines, 17 accidents et 7 pertes de pirogues en 2020) ; 
 Les pêcheurs ayant perdu leurs pirogues sont au chômage 
 La non opérationnalisation de l’infirmerie du POPEL. 

 
3- Ce que les communautés de pêcheurs désirent  

 

• La mise en mer des épis le long de la côte pour ralentir l’érosion côtière; 

• Que l’Etat trouve une solution aux déchets occasionnés par les sociétés ; du 
moins, que ces sociétés n’aillent plus déverser leurs résidus en  mer. 

• Que l’Etat trouve un site approprié aux transformatrices de poissons pour leur 
activités ; 

• Qu’il fasse un dragage de sable vers la côte pour que les terres soient 
récupérées pour usage ; 

• Revoir les hangars pour qu’ils puissent mieux abriter les revendeuses de la 
pluie ; 

• Amélioration de  l’entrée du chenal, par dragage, afin éviter les multiples 
accidents qui y surviennent ; 

• Dotation des comités de gestion locale (COGEL) de vedettes pour la 
surveillance et les urgences en mer ; 

• Assistance accrue de  pêcheurs en cas de sinistre ; 

• Affectation d’un endroit approprié pour grouper les épaves de vieux navires 
qui endommagent les filets ; 

• Installation d’une unité de micro finance propre aux pêcheurs au POPEL. 

 
 
 

 
 


